
LE PROPAGATEUR DES BONS LIVRES

V O Y A G Ell'change als. et prliée par
I'inidigo ou le safran, elle $'en va sous

AU- formede chasuble faire une pieuse lin
dans quelque église (le village.Y S D UAB I NEQue cela ne vous scandalise Point ;
l'autel est pauvre, l'église est inue et I)ieuPA Y7S D u BIE N est bon ; cette robe de satin qui quitte le
corps charmant de la baronne \... oit de
la marquise le C... pour s'huminiilier sur
les épaulos voûtées d'un vieux 'irur( de

FU LBERT DUMONTEI L village, me semble dire adieu au mounde,
à ses pompes et à ses Suvres. C'estl un

1 vol. -i12..................... Prix: '5 ets symbole et c'est la règle: aprs les
plaisirs, le recueelleet vt la prere ;
après le parfi in des lieurs, l'elict urs
après le monde, Dieu !

LES EGLISES DE VILLAGE Poir moi qui vois tout de.s yeux de la
foi, ce n'est pas une teinture nouvelle,

J'assistai l'an dernier à une exposition mais une sorte de repentir ; ce nî'-st pas
aussi curieusement poétique quie pieu. tine métamorphose, mais i ne mnanièu'lr
sement originale. de conversion, et je prie Dieu qun 'l n'ar-

C'était l'exposition des objets destinés' ive lamais à cette belle, a àeti' pauvre
aux pauvres églises des campagnes par chasuble appeidue au clou d'une sacris-
l'ouvre des Tabernacles. tie, quelque diabolique écho des bruits

Rien de naïf et de charmant comn de fèle où elle est uée.
ces exhibitions à l'aspect biblique qu'on Ce qui rend surtont imteérssai te
prendrait pour le coin religieux d'un l'ouvre les Tabernacles, c'est le déniù-
camp israélite. D'ni peu plus. on cher. ment complet de certaines églises.
cherait des yeux la verge de Moïse, Un pauvre curé des Ardennes, voyant
l'arche d'alliance et les habits sacer- sa garde robe absolument vidl, pra les
dotaux du gran dprêtre Aaron. rideaux de sa chambre et en fit lui-même

Figurez.vous des murs tout capitonnés une chasuble, qu'il orna de quelques
de drap d'or et d'argent, d'étoles pasto. mètres de ganse rouge.
rales et de chapes blanches, de rochets C'était là so seul ornement sacerdo-
et d'aubes, de chasubles de toutesespèces tal, qu'il mettait indistinctement à toles
et de tontes couleurs, vertes, orange, les cérémnciies ; seulement quand venait
écarlate. violettes on bleu de ciel. Il v enlle Jour des Morts, il dlecouisait sa chasil.
aponr Pâques et pour Noël, pour bap- ble et remplaçait la ganse rouge par une
teme, pour mariage et pour enterrement, gaîise noire.
pour le berceau et pour la tombe. Ce même prêtre se servait d'un11 verre

C'est la vie chrétienne gravée à la cassé en guise (le burette et lut obliigi
pointe de l'aiguille, c'est toute une série un soir de suspendre son sermon parce
oe fètes taillées dans le velours et le qu'il n'y avait plus d'huile dans la lanpe
satin. du sanctuaire.

Sur chaque ornement est écrit le nom Une âme charitable expédia la chasl.
de l'église pauvreà laquelle il est destiné. le aiU rideaux aux daiies patronnesses
Sur de grandes tables ombragées de qui s'empressèrent d'envoyer en echang
hauts panaches et semées de fleurs arti- ait pauvre curé tu vêteneîît complet (le
ficielles se dressent les dais et les autels; leur plus beau satin.
tout autour s'épanouissent les lumières; A la réception de ces ornements qui
partout ce sont des couronnes d'épines et'se tenaienL tout droit comme une unmitreJ
des ailes d'anges, des auréoles et desd le pasteur faillit s'évanouir de1
rayons, des agneaux sans taches, des co. joie ('t convoqua les notables du village.i
lombes évangéliques, des Jésus roses, des Il fut convenu qu'on remercirait ces
Madeleines repentantes. Les croix mi- bonnes dames de Paris et qu'on leur
roitent, les tabernacles étincellent, les ferait i cadeau.
martyrs baissenît la tête, les apôtres éten. Les bois dii voisinage pullulaient det
dent les bras et des saints tout neufs sont lapins le garenie : le conseil municipali
prêts à s'envoler au ciel. s'arme comnie un seul homme et par't

Un libre-penseur se gaudirait certai- pour la chasse; ou iti titmême qîuue M. 1'
ncment de tontes ces tètes gothiques, de curé fit le coup dl feu par reconnais-1
ces barbes à l'encre de Chine, de cesisauce et que dans cette circonstance so-
anges obèses, de ces palmes et de ces lennelle Pandore et son brigadier fer-
mitres cin carton, de ces petits évéques mèrent les yeux.
pas plus hauts que la table et de ces Le lendemain, quarante-deux lapilis
saints gris-perle ou brou-de-noix qui res- de garenne partaient pour Paris à l'a-
semblent tous à des monarques assyriens. dresse les dames patronnesses.1

Mais tout cela respire je ne sais quelle Dans tui petit bourg de Morvan l'église
éloquence mystérieuse et naïve ; tout était si nue, la comnuîim e si pauvi,( que
cela parle au souvenir et à la foi ; tout pendant le mois de Marie, les femmes
cela raconte les persécutions et les de la campagne arrivaient avec des chan.
triomphtes, les légendes et les mystères delles le r'esiine dont elles illuminaienti
de la religion ; tout cela se fait beau et l'autel. La tète le la Vierge se détachait
grand, s'anime, palpite et parle I doucement surt un nuage di, finiée

C'est la naissance de Jésus, c'est la épaisse et 'cre,conme si-ses pieds eussent.
Passion du Christ, c'est la vie des saints touché à quelque incendie, lorsqu'arriva1
racontées par le bois et le carton ; c'est le mois de juini, la mère d .lésus était1
l'Evangile moulé en plâtre et revêtu de devenue si noire, qu'on aurait dit unet
couleurs un peu voyantes dont le sen- divinité africaine tenant tn petit négril-.
timent chrétien adoucira les teintes. lou dans ý:es bras.,

La Foi s'agenouillera au pied de ce Dans la Cr'use, tniciré de village se
christ qui vous fait sourire, et la piété trouvait si puivre et si délaissé après la
couronnera de fleurs le front de cette mort du sacristain qu'il se vit obligé de
v'ie rge, tout aussi belle à ses yeux qu'une balayer le sanctuaire, de sonner'les <do1
vierge de Raphaël. dues, d'épousseter les bancs et de faire

Presque tous les ornements sont con. lui-mêne tout le petit ménage de soi
fectionntés par les dames patronnesses, église.
qui se runissent chaque semaine dans Oi cite une église qui avait pour tronc
des ouvoirs particuliers. des pauvies une vieille saliére et ue

Une particularité curieuse, ignorée autre église dont le confessionnal était
certainement des bons curés le village, reptésenté pa' une ancienne a'moire
c'est qule la plupart de ces riches étolfes, accommodée pat' le pastetàt'sage des
le ces beaux satins, de ces soies magni. pénitents.
fiques dont un mandarin seiait jaloux, En Auvergne, le curé d'un pauvre ha.
ont eu tu autre début dans leur vie que ieau, ayant cassé bien par mégarde
le 'ed des autels. la téte du patron de la commune, se

r'esque toutes ont été robes ; beau-tiva dans l'impossibilité absolue de le
coup ont été au bal, ontdansé le cotillon, remplacer.
ont tourbillonné dans la valse et figuré C'étaittit saint Hilarion, enjolivé
avec honneur( dans le quadrille des d'une belle barbe noie, de joues toses
l.anciers, bondi, flotté, tournoyé aux bras comme titi jeune marié et d'une belle
de cent danseurs, lorgnfées, riitiqinées, croix l)'ie tir la poitrine,
enîviées, admirées avant de faire la joie Les lidèles étaient désolés et pleuraient
d'un vieux pasteur et la stupéfaction les lott'saint.
fidèles. Mais tniJoui, le pasteur décotv'e dans

Quand le carême est venu, la robe dleegrenier'dit presbytère ti vieux buste
bal se fait ermile; remise aux teintries, Louis Xii ; il le et sur e table,
elle change do couleur cil attendait fait. totuibvr ls toiles d'acignée, prend

143

uit î'uîma l etase înîau le roi-A -

plihilosolphe. Ait bout (le queiliues heurs,
muletamorphe aussi -complète qu'é i-iante: la e royalei a lispar' SCIENCEuU BsNHEURl'onction evan1)gélique et in croix ispso
pale a remplacé le grand cordom do.-1,n

Qîiald son oliîvro' est fitni'' 't blieni s-. L E P . LE S C F U R.
chiee au soleil, le hlin u(r 0 velîîpî
soignu Lsdeau t dans un servitio.la per. I l. i-I ....................... .... et..
te à l'églis' et la umotuirant tl se's is.
s ienls : Mes rhers frores, luh-il, -- C A~:
voici saint Ililrim[îi u saint Ililariou
tout nieîuifiloiti je s mi(> înîu-mitînî l'ait;11.iII
Dieut m'a guide dans c" travail. 1*l'ai le
f'rmîe espoir que Ie noîveauI ;arn eix
aut'a vOs pire'Is aveî' aial de hilutt C r' enmm

Puis il le bhnit ; ls tidNesý vs sigut'en I
devotemien, le muî11rur-e ils 1îdprivn's '
niî-le aux cris d(Pjoi, il,t ri vr;ti -aiiit
llilarion 1", si rîeg-itti lout a lli'urî.'
est déjà ouhi hi va. Iils va le m dii . M. Abb SAUVETERRE

-11 se faisait b'ie vieux, dit quîlqu .
-Celui-là a bien me'illure tti', lu b- e vol. in-... ... .. Pi · ts

serve uit antri'.
- n01 dirait qu'il 'i'apas rnte ans.

ajoute uioi in,
-il semble le fils dl auti. retmaneL

la foule, ou son fi'r' eIdet.
Ji' le vous asu ait ps qu le 'hast'

fit des tiracles, mais la pî'ttte îgli 'tut litmit Ji tEit,s1,
sou saint et et jo suis sûr ui llles pri;-r
des fidèles mouiton-it droit auri î'fl lit-p l A l.0,10U1 à). [A M)I
dessus 1 -pieux dguiseent le f'u iroi
Louis XV III. rE\s's.

Je me souviens, aussi, de l,' dis' d'
mon village, p(i était hi iel-u J E S U S - C H R S Tpluis pauivre églisi' de FrauCe.

Violemment'it s''i' :iric la liur wiî' i tropos,' à1111 t- 1.. 1m1 v''11.n sîrr
révoluîtiouair , elle av it viiu le nu'-mî ur a t îi 'r ' i l it Io tl eiiii
jour soln saint Jeai Il e la òtîte' e't soit --la ir ion.
saint Pierre les deux bras. Soi clochr.
un pigeoniî', alT"rtait des air's puhis Traduction nuvlle

f'ort inquiétants, et sa lotilur taive
trouée de toute îIarts, l'lait pîluis <pfii utu
vaste cribli', si bien qu'àilh;ui' iri-ugi I vol in.14 . 'ts
oui voyait le la chaire àI l'auut'l ioui don. . .u.
zaui dle parapluis soui lu àcoup.

Cetle ruiiîin fuît nutfinîu îabhailott', e't
je mle rappelle avoir aidé aui oóa
ment les sailes iiagis ;uis undaenur;ui

q uiappartenuait à mes parents.
Cette grange fut l'église di villagiePendaitIrois;lis.E; RAYON DE M IEL

avait pour stallis un' ri'l, p u tri-
buine unu gr'eîiîer' à foit, et pour scalier
te éIhll' u''deieier. Lis arig s DOCTRINESPIRITUELLE

filaient le longs voiles axi trouits d D TR SlT L
Vierge et s atrts ; les moiwîaux n' I
laieit lain 'iutir ut liieurs chanusonst ai
Jan1i/îcal de 'instituitiuI, <'t lis hli· Vble LOUIS DE BLOIS
delles venaienltt boire sans fçioii ldans lb
bînitiir eu coquillag'. I vol. i - Q...................... PrI i 'ets

C'est là qu'au temips dl' Noël ,issisti
pour la premire ' fois à la mnsse e mi-
tuit :ait creIh'le q'm'brasait lesriirg's
avait. été parée de Ilra s blics et do ra-
m'auxvertls; suru ptiiel de paille tail
couche l'Eufanut J'sus e'i cire qui tii
beaucoup soullf'rt des chaleurs lde d Cr- DIEU
et les deux oreilles di' élaient i prs-
que fonnilei'S. Mas taildis quei l'îuiusI
s'elevait autourur(luiue nui-1,mon
petit chal elît à la mailleu, j songii;. St Alphonse de Liguoril'enfant de Beliihlî'eà, à l'etoile iny-t
riî'uîse, aux trois mag's, e't bliicl!;t dil1
cinitiquls, d mliiuiiuii rie dls prires, il
m'ritvait iute iliux iéchd dl la 'on Enmin. le CARDINAL MANNING
Judée.

Nous, habitants des gua dilis vilies j IVii. iii'li . .. .... Prixt: 20 ts
nous ne pouvons iaunme palts soiupîçontiner- -P- - -
l'èétangedénic(lunentI't îlcertaines 'glis
de Village qui, pourt;it, sotît totît aiut;uli QUSTION C(> T SES
que les vastes cathédrales les maisons de
/)ice.

C'es, tpourt'qîuîoi j'ai cru intérsent ie

vous fair' coinailtre l'u vie sitîtlhi-
que des Tabernacles, qui tiprendiii soi de
parer les églises pauuvres, les autels is,R

oit Dieu descnd pour coîisoler lis allli- I vol. iu-12 ...... rix 5-~ts
gés, pour éteidr'e ses bendîêl ic'tionus suIr
les cercueils et sur les berceaux. .

VIE ET ROYAUME FLEUR CHAQUE MATIN
DE JEMSUS : LE t.

DANS LES AMES CHRETIENNES PAIITER E W :L APEiFECTION CIIRETIENNE

PAaI

Le Vénérable JEAN EUDES Par l'Abbà V. POSTEL
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